
Il est bien plus facile de faire du bois

à pulpe que de la pulpe. Pour faire du

bois on peut s'installer partout où passe

un chemin de fer ou une rivière, la dis-

tance de l'usine à pulpe n'y fait rien. On
peut multiplier les établissements à vo-

lonté. Cette industrie exige peu de capi-

tal. Ainsi la préparation de 100,000 cor-

des de bois ne demande qu'un capital de

$100,000. Il faudrait $3,000,000 pour

convertir ce bois en pulpe, (bien que la

différence en main-d'œuvre en faveur de

la pulperie ne soit que de $2.00 par tonne),

et $12,000,000 pour le convertir en papier.

Dans un pays cômme le nôtre où la popu-

lation est dispersée sûr un si grand terri-

toire, où elle est pauvre et doit avoir à sa

portée des moyens faciles de gagner un

peu d'argent, l'industrie de la préparation

du bois à pulpe est l'industrie la plus

avantageuse, car elle bénéficie au plus

grand nombre et aux plus pauvres.

Enfin, nous avons pour notre bois un

excellent marché aux^Etats-Unis, et un


